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Ce dimanche nous sommes invités à l’école de la prière : prière d’intercession 

d’Abraham pour les pécheurs de Sodome et de Gomorrhe ; prière d’action de  

grâce du Psaume ; prière du Notre Père - la prière chrétienne par excellence-  

que Jésus enseigne à ses disciples.

Nous  le  savons  tous,  ils  sont  nombreux  les  déçus  de  la  prière.  Peut-être  

sommes-nous à certaines heures de ceux-là ! Dieu serait-il sourd quand il n’a  

pas exaucé la supplication ardente de la maman de l’enfant leucémique, du  

jeune qui a raté son examen d’embauche, de la jeune fille qui ne parvient pas  

à rencontrer le compagnon dont elle rêve, de l’épouse abandonnée par son  

conjoint  … quand il permet le départ brutal de Sophie, tué dans un accident  

de car à Cayenne… lors des JMJ.

Ils sont lourds ces cris qui jaillissent de notre cœur face à toutes les absurdités  

de la vie qui semblent rendre caduque notre prière à un Dieu qui paraît faire  

la sourde oreille.

Prenons le temps en ce week-end de regarder Jésus et ses disciples… pour  

emboîter le pas derrière leur demande. REGARDONS…

* « Un jour, quelque part, Jésus était en prière… » Et quand il eut terminé, un  

de ses disciples lui dit : « Seigneur apprends-nous à prier… »

Elle est belle cette démarche… et pleine de signification. Jésus ne fait pas un  

cours, un exposé sur la prière « il est en prière », il se fait  « priant » et c’est  

son attitude d’homme tourné vers son Père qui suscite chez les disciples le  

désir et la demande : « apprends-nous à prier »

Oui, le témoignage de Jésus « priant » fait naître pour les disciples le désir de  

se mettre à son école. 

Et moi… qui entend aujourd’hui ce récit de l’évangile… quel est mon désir,  

quelle est mon attente ? Et du coup, comment ne pas nous laisser rejoindre  

par la réponse de Jésus à ses disciples et donc à nous … en nous renvoyant à  
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nous-mêmes, c'est-à-dire en nous ouvrant la porte de la prière :  « Pour vous 

quand vous priez, dites… »

En effet, il ne s’agit pas seulement de regarder ou d’écouter Jésus priant…  

mais il  est  indispensable pour chacun de nous de nous jeter à l’eau et  de  

plonger  dans  la  prière,  c'est-à-dire  de  s’engager  dans  une   relation  

personnelle et vivante avec le Seigneur.

Laissons vibrer en nous, en ce jour, ce cri des disciples qui devient le nôtre :

«  SEIGNEUR, APPRENDS-NOUS A PRIER »

Et, peut-être comprendrons-nous alors que la prière est exaucée à condition  

d’être  centrée  sur  Dieu  et  de  se  faire  insistante.  Aussi  quelques  instants  

regardons  ces deux composantes de la prière.

1* UNE PRIERE CENTREE SUR DIEU…

Quand nous nous adressons  à Dieu nous pensons  avant tout à nos problèmes  

personnels. Prière de mendiants. 

Eternels quémandeurs de bienfaits bien concrets, nous transformons souvent  

Dieu en « livreur » en tout genre qui se doit de faire notre volonté !

Jésus au contraire, prend soin de nous dire : « Quand vous priez, commencez  

donc par penser à Dieu. » Décentrez-vous ! Que TON  règne vienne, que TA 

volonté soit faite, que TON nom soit sanctifié… » Prière essentiellement de  

louange. Prière des fils qui se tournent vers le Père pour lui rendre grâce  

d’abord et avant tout, pour lui dire leur amour et se mettre à son service. 

Puisse la méditation de cette page d’évangile  nous permettre à chacun de  

vérifier l’axe de notre prière … ses fondements et sa colonne vertébrale. Ma  

prière est-elle tournée vers moi, vers mes besoins et mes demandes ou d’abord  

et avant tout centrée sur Dieu ??

2*  UNE PRIERE  INSISTANTE…

La prière  de  louange  n’exclut  pas,  dans  un  deuxième  temps  la  prière  de  

demande. Les hommes et donc chacun de nous, ne sommes-nous pas des êtres  

fragiles, à la merci du mal ? 
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Sans doute… et le Père ne l’ignore pas. C’est pour cela que Jésus nous rappelle  

que notre prière doit  se faire insistante :  « N’ayez pas peur et n’hésitez pas à  

casser les oreilles à Dieu ».

Dans une petite parabole  pleine d’humour, Jésus décrit un ami casse-pieds, qui  

obtient satisfaction grâce à sa persévérance. Invitation au croyant que je suis à  

frapper à la porte de Dieu car celui-ci n’est pas agacé par nos demandes mais il  

nous prête une oreille attentive car « celui qui demande reçoit, celui qui cherche  

trouve et pour celui qui frappe la porte s’ouvre ».

Beau message là encore à méditer en ce temps de répit  de l’été…

Mais  attention,  Dieu  n’est  pas  un  distributeur  automatique  des   services  

demandés… du moment qu’on a mis dans la fente la piécette de la prière. Il  

nous exaucera toujours en ce sens qu’il nous donnera toujours  l’Esprit Saint !  

C’est-à-dire  cette  lumière  intérieure  qui  va  nous  permettre  de  trouver  les  

solutions à nos difficultés. Esprit Saint qui est comme cette force divine qui nous  

donnera de pouvoir dépasser nos problèmes quoi qu’il arrive.

Merveilleuse prière du Notre Père qui nous invite à mettre Dieu à la première  

place… lui qui ne laisse jamais l’homme à sa détresse.

Puisse notre méditation de cette prière du Notre Père être  pour nous une bonne  

occasion de plonger au cœur de Dieu et, au-delà des mots un peu routiniers et  

rabâchés,  de  nous  laisser  porter  par  le  Seigneur  qui  prie  en  nous.  Comme  

Abraham ,notre père dans la foi qui intercède pour une ville pécheresse… et  

comme l’ami importun de l’évangile, ne nous lassons jamais de demander avec  

ce grand désir…«  Seigneur que ta volonté soit faite »

Père Michel BOURRON
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